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	Résumé 

[bookmark: _GoBack]L’analyse des processus stochastiques offre un ensemble d’outils permettant de modéliser des perturbations Séismo-Ionosphériques afin de pouvoir éventuellement mettre en évidence la structure de dépendance statistique entre les variations ionosphériques et un séisme en préparation. L’objectif visé est alors de caractériser et classifier  les processus mis en jeu, à partir des séries temporelles obtenues à partir de mesures effectuées par l’Instrument Analyseur de Plasma (IAP) et la sonde de Langmuir (ISL), enregistrées par le micro satellite Demeter  au-dessus de l’Italie lors du séisme de l’Aquila en 2009.

Nous avons d’abord procédé à une Classification Hiérarchique Ascendante (CHA) des séries temporelles collectées par le satellite afin de montrer l’homogénéité de certains paramètres  physico- chimiques du plasma ionosphériques. Cette étape permet de réduire le nombre de paramètre à analyser. Les résultats montrent que les densités et les températures sont les plus homogènes pour les deux sondes.

L’analyse spectrale par Transformée de Fourier  de tous les signaux séismo-ionosphériques sélectionnés  présentent des spectres en 1/fβ, caractéristiques des processus fractals auto affines. 
Les exposants spectraux β variant généralement dans l’intervalle [1, 3] classe ces signaux comme des mouvements browniens fractionnaires

L’application de la technique de l’analyse des étendues normalisées  (R/S) manifeste la présence d’une mémoire longue et d’un mouvement persistant qui nous a permis d’ouvrir une piste vers la modélisation prédictive à long terme. 
Enfin, l’étude prévisionnelle effectuée à partir des méthodes de Box et Jenkins, lissage exponentiel, ARFIMA, et l’approche ARCH / GARCH montre que les trajectoires de nos paramètres physiques peuvent être modélisées de manière adéquate comprenant une seule différentiation (d=1) et suivent la même approche prédictive.
A cet effet nous pouvons conclure qu’il suffit de choisir un seul paramètre représentatif pour chaque sonde.  Nos analyses confirment  que le choix  des densités est le plus adapté pour les deux sondes (IAP, ISL).

 Par conséquent, les techniques statistiques proposées, constituent une démarche puissante d’analyse des perturbations séismo-ionosphériques permettant d’établir des modèles prévisionnels à court terme.
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